
Bulletin n°2 de mars 2015 

Merci à D. Mouchel, notre valeureux auteur des bulletins. 

Société d’archéologie et d’histoire du département de la Manche Section de Granville Bulletin N°2, 20 mars 
2015 

Assemblée générale tenue à l’Agora le 25 février 2015 

Accueil, Mouchel, président, accueille l’assistance et la remercie de sa présence ; salue la présence de M. 
David LETORT, conseiller municipal délégué à la culture et au patrimoine. M. Georges Bottin, malade est 
excusé. La mémoire des membres de notre section disparus depuis notre dernière Assemblée générale est 
évoquée : Françoise HOENNER, trésorière d’une grande rigueur, qui assuma ses fonctions jusqu’à l’extrême 
limite de ses forces et dont nous retiendrons ses grandes qualités humaines ; André Decellas, ami de très 
longue date de notre Société, particulièrement assidu aux conférences et Monsieur Yves Saulnier. 

Interventions de M. David LETORT, conseiller municipal et de François Marette, membre de notre section 
en fin de séance. 

Remerciements Cette assemblée me donne l’opportunité de remercier la Municipalité de Granville pour le 
soutien matériel constant qu’elle nous apporte et l’intérêt qu’elle manifeste pour nos différentes activités. 

De vifs remerciements sont adressés aux membres du Conseil d’administration pour tout le travail effectué, à 
M. Louis Isaac qui assume la fonction de trésorier depuis le décès de F. Hoenner et, régulièrement des tâches 
de secrétariat. Merci également aux médias locaux qui annoncent régulièrement nos événements : Ouest-
France, la Manche Libre, La Gazette de la Manche et à l’Office du Tourisme de Granville; au personnel de 
l’Agora pour l’accueil, le dynamisme et la compétence technique dont nous bénéficions en permanence. 

Depuis la dernière assemblée générale, le conseil d’administration s’est réuni six fois, a publié six bulletins 
d’information. Fin 2014, 111 adhésions étaient enregistrées. La Société d’archéologie et d’histoire de la 
Manche, fédération des trois sections de Granville, Saint-Lô et Valognes, implique notre participation 
régulière à l’assemblée générale, aux conseils d’administration, de bureau et aussi au comité de lecture des 
publications (Revue de la Manche et Etudes et Documents) dont Mme Annick Paul, vice-présidente de notre 
section fait partie. 

26 membres sont présents : M. et Mme Georges Arabeyre, M. et Mme Jacques Babin de Lignac, M. et Mme 
Jacques Bougeard, Mme Annick Bozec, Mme Anne Cahierre, M. Michel Davy, M. et Mme De Vlieger, Mme 
Janine Gaudefroy, M. et Mme Claude Gilbert, M. et Mme Jean Hervet, M. et Mme Louis Isaac, Mme 
Lemaître-Arnault, M. et Mme Régis Lepesant, M. et Mme Daniel Lesguillier, M. François Marette, M. 
Christian Letondeur, M. François Marette, M. Bernard Masurel, Mme Antoinette Maurin, M. et Mme Daniel 
Mouchel, M. et Mme Michel Normand, M. et Mme Dominique Paul, Mme Arlette Privez, M. et Mme 
Christian Rault, Mme Marie-Louise Sinsoilliez, Mme Huguette Travert. 14 membres sont excusés avec 
procuration : M. Bernard Bourget, Mme Michèle Chartrain, M. et Mme Alain Gast, M. et Mme Claude Hurel, 
M. et Mme Kauffmann, M. Pierre Le Coupé Grainville, M. Victor Lehodey, Mme Danièle Letenneur, Mme 
Jacqueline Luneau, Mme Monique Marion, Mme Marie-Véronique Mourtada, Mme Elisabeth Ridel, M. 
Roger Rouland, M. et Mme Damien Tesnière. RAPPORT D’ACTIVITÉ 2014 (Présentation, Mme Annick 
Paul, vice-présidente) 

Conférences : 

- 26 février, Yves Marion, Jean Nicollet, un Cherbourgeois en Nouvelle-France. Jean Nicollet est parti 
rejoindre Samuel Champlain au Canada en 1618. Nanti du grade de messager juré de l’Université de Paris où 
il acquit la maîtrise des parlers indiens. Il a fait de très importantes missions d’explorations et de découvertes. 
Il est l’un des fondateurs du Canada français. 



- 26 mars, François Marette, Autour de la jetée François 1er, dite la vieille jetée. Au 16e siècle les bourgeois 
de Granville qui armaient pour la pêche à la morue entreprirent la construction d’une jetée pour abriter leurs 
navires. François 1er de passage à Coutances en 1532 donna quelques subsides pour aider à la construction 
d’où le nom de cet ouvrage qui, du 16e au 19e siècles, assura seul la protection des navires ; arasé, chercheurs 
curieux fouillent et trouvent toujours de modestes objets du passé. 

- 13 mai, L’histoire des Cap-Horniers pendant la Grande Guerre, par Yvonnick et Brigitte Le Coat dont la 
conférence sur les Cap-Horniers l’année précédente avait captivé l’auditoire. Histoire souvent tragique des 
Cap-Horniers au cours de la Grande Guerre. 

- 10 juin, 1944, Eisenhower à Jullouville dans le contexte de la libération de la France. Dans le cadre des 
commémorations du débarquement de juin 1944, M. Bourget a évoqué le séjour d’Eisenhower et des troupes 
américaines du 28 août au 20 septembre 1944. Brève période mais où des décisions militaires importantes ont 
été prises concernant la libération de notre Pays. 

- 9 septembre, Le Bailli de Suffren, histoire oubliée du « Napoléon des mers ». Daniel Lesguillier dont nous 
n’avons pas oublié la belle exposition et les travaux sur Gaud de Ravenel officier de marine du 18e siècle, 
s’appuyant sur un document vidéo, a évoqué la vie du bailli de Suffren qui s’illustra particulièrement en luttant 
contre les Anglais dans l’Océan Indien. 

- les 26 et 27 septembre, VIeme Journées d’Histoire de la Grande Pêche et des Pêches Maritimes, à Granville 
salle de Hérel. Pêche, Grande Pêche et Bruits de Guerre. 25 communications. 

- 21 octobre, Daniel Levalet, archéologue et historien en évoquant Le peuple gaulois des Abrincates, de la 
période gallo-romaine et du développement d’Avranches, a donné un bel exemple de ce que nous devons à la 
recherche archéologique. En effet, c’est grâce aux fouilles, à l’occasion de travaux dans les rues de la ville, 
que l’on peut imaginer ce qu’était la vie dans cette ville gauloise, puis gallo-romaine. 

- 18 novembre, Jean-Louis Benoît, Nouveaux éclairages d’une biographie, Spécialiste de Tocqueville l’auteur 
présente Tocqueville sous un angle très particulier ; à savoir les difficultés auxquelles s’affronte le biographe 
en s’appuyant sur les recherches récentes et des textes inédits. 

- 10 décembre, Le voyage de l’obélisque de Louxor à Paris (1929-1836,) M. Philippe Béjot, administrateur de 
l’Association des Amis du Musée national de la Marine, nous a raconté les incroyables péripéties du voyage 
de cet obélisque égyptien offert à la France en 1830. 

- 3 février 2015, M. Philippe Loir, Souveraineté française et « interférences » américaines dans la Manche en 
1944. Comment réorganiser l’administration française après l’effondrement du régime de Vichy ? Deux 
conceptions s’affrontent : celle de de Gaulle élaborée dans le cadre de la Résistance et celle de Roosvelt visant 
à placer notre pays sous tutelle américaine. C’est en Normandie e(t d’abord à Cherbourg que les autorités 
américaines doivent s’incliner devant l’organisation française. 

Sorties 

- 5 juin, à Regnéville : visite libre du musée ; visite guidée des fours à chaux et exposition, Les nourritures et 
produits de la mer (algues, varech, spiruline, iode, fabrication de verres…) 

Le conseil d’administration, unanime, considérant que nous n’avons pas pour objet de thésauriser tout en 
assurant une sécurité de fonctionnement, propose de consacrer 1000 € à la publication de l’ouvrage « Un siècle 
de rêves – de la Restauration à l’Art Déco » écrit et illustré par Françoise Mouchel. 

Activités 2014 



- 20 juin, à Avranches ; le matin avec Virginie Leroy, responsable des espaces verts, aspects historique et 
botanique du Jardin des plantes. L’après-midi, avec David Nicolas-Méry, Découverte de la ville d’Avranches 
au fil des siècles, naissance et développement d’une ville deux fois millénaire. 

- Jeudi 11 septembre, au Musée d’art moderne Richard Anacréon, visite commentée de l’exposition d’été De 
grâce, un geste ! MARC RIBOUD, photographe majeur du 20e siècle. 

- 18 septembre, région de Montebourg. Visites du hangar à dirigeables d’Ecausseville (intervention de Louis 
Isaac) et des églises Saint-Jacques de Montebourg et de Saint-Marcouf (crypte du XIe siècle). Guidés par 
l’abbé Bernard Jehan. 

RAPPORT MORAL (Daniel Mouchel, président) 

PARTENARIATS 

La possibilité de développer un partenariat avec des sociétés ou associations présentant des affinités avec notre 
structure a été à l’ordre du jour de nos conseils d’administration récents. - Partenariat avec l’équipe du Pôle 
pluridisciplinaire « Espaces maritimes, sociétés littorales et interfaces portuaires » La Nef normande, engagée 
dans la valorisation du patrimoine nautique. Le colloque en juin 2013 PORT, NAVIRE, NAVIGATION et le 
séminaire de mai 2014 Les dictionnaires de marine, illustrent ce que pourrait être le développement d’un 
partenariat avec cette structure universitaire de Caen. 

- Le partenariat avec l’Association des Amis du Musée National de la Marine (AAMM) est maintenant une 
réalité sous l’impulsion de Daniel Lesguillier administrateur de l’AAMM, rédacteur en chef de Neptunia, 
récemment nommé délégué régional pour la Baie du Mont Saint-Michel, de Saint-Malo à Granville dans le 
but d’organiser et d’animer des conférences ou participer à des événements locaux dans le but de promouvoir 
la culture et l’histoire maritime. Deux à trois conférences pourraient être proposées chaque année dans le cadre 
de ce partenariat. 

- Partenariat également avec l’association Les Chemins de saint Michel, initié à Vire le 8 décembre avec 
Vincent Juhel, historien, historien de l’art et responsable de cette dynamique association. 

- Enfin, un partenariat pourrait être développé avec la Société d’Histoire et d’Archéologie de l’Arrondissement 
de Saint-Malo. 

PRÉSENCE DANS LA VIE DE LA CITÉ L’Association Granville, Pays de l’Estran (recherche du label Pays 
d’art et d’histoire). Le Festival Les Voiles de Travail, conférences Le Forum des Associations Les Visites 
commentées des quartiers Saint-Paul et de Hérel L’intervention à l’école Saint-Paul : connaissance du 
patrimoine bâti La manifestation du Téléthon, sauf en 2014 

GROUPE DE TRAVAIL « BALNÉAIRE » LITTORAL GRANVILLAIS Créé en 2000 au sein de notre 
Société sous l’égide de Madame Chartrain. Donville, Granville, Jullouville et Saint-Pair-sur-Mer étaient 
concernées. Mme Arlette Privez, forte de longues et minutieuses recherches sur Saint-Pair contribue à la 
publication d’ouvrages sur cette commune. M. Lecomte s’est intéressé à Donville mais aussi de façon générale 
à l’usage de la brique et le développement des briqueteries. 

Pour Granville, la publication d’un ouvrage par l’éditeur d’Illustria « Un siècle de rêve » de Françoise Mouchel 
est prêt, sous forme d’itinéraires s’intéressant à l’architecture née du balnéaire, casino, grands hôtels, 
hébergements divers, villas de villégiatures et maisons dites bourgeoises, de 1830 à 1930 et proposant cinq 
circuits à la fois architecturaux, historiques et patrimoniaux. Des dossiers en vue d’obtenir un financement ont 
été finalisés et déposés en vue d’obtenir des subventions. 

Signalons la publication de Madame Lemaître-Arnault Autour de l’Anse de Hérel du 17e siècle à nos jours. 
Quartier de son enfance où elle vit actuellement. 



PRÉOCCUPATIONS AUTOUR DU PARIMOINE BÂTI Église Saint-Paul Nous étions membres de la 
Commission extra-municipale sur le devenir de Saint-Paul, à titre consultatif. M. Louis Isaac, architecte 
honoraire, administrateur de notre section entreprend une étude sur l’histoire sociologique, géopolitique, 
construction et technique ; étude en cours, proposée à la municipalité en décembre dernier en présence de 
Mesdames le Maire et Deniau Maire-adjoint chargé des affaires culturelles, dans le but appréhender le 
monument dans son état actuel en vue de faciliter sa restauration le jour où des travaux seraient entrepris. 
Démarche appréciée par les édiles municipaux qui, cependant, nous ont confirmé le mauvais état du monument 
lors des dernières inspections. 

Caserne Bazeilles Notre Société ne peut ignorer la question posée par la décision municipale du 16 janvier 
dernier de se séparer d’une partie du patrimoine de la Ville, particulièrement la vente partielle du bâtiment 
Bazeilles construit au 18e siècle. Nombreuses ont été les réactions dans la Presse, tant du côté des édiles des 
précédentes mandatures, des associations, que du côté de la municipalité actuelle. Nous faisons part de notre 
toute naturelle préoccupation sur le devenir de ce patrimoine de qualité inscrit en 1987 à l’inventaire 
supplémentaire des monuments historiques, dans le cadre de l’Article I de nos Statuts : 

« ART. I La Société d’archéologie et d’histoire du département de la Manche a pour objet de promouvoir les 
études historiques, archéologiques et autres relatives au département, de rechercher les objets ou documents 
anciens ou contemporains susceptibles d’intéresser les historiens futurs, de veiller à leur conservation ainsi 
qu’à celle des monuments offrant un intérêt historique, archéologique ou artistique. Les moyens d’action de 
la Société consistent en la publication d’une revue ou de documents, en la tenue de réunions, l’organisation 
de conférences, d’expositions, de concours, de manifestations quelconques ou de promenades, ou tout autre 
activité susceptible de concourir à l’accomplissement de son objet. La société exerce son activité par elle-
même ou par l’intermédiaire de sections locales instituées en son sein dans des localités du département ». 

Il est dans nos prérogatives de suivre avec la plus grande attention l’évolution du dossier Bazeilles, 
particulièrement en ce qui concerne les effets de l’inscription et du classement au titre des monuments 
historiques. Compléter, enrichir toute étude historique du bâtiment Bazeilles et la publier, demeure la voie 
conforme à nos statuts. Bien entendu, chacun reste libre de participer ou de s’associer à tout collectif qui se 
manifesterait. 

Projets 2015 – AGENDA - 

- mardi 31 mars, conférence de Monsieur Patrice Decencière, administrateur des Amis du musée national de 
la Marine (AAMM) Le combat naval au temps de la marine à voile Le navire à voile comme machine de 
guerre A la mer, comment reconnaissait-on un navire ennemi ? Comment on se préparait au combat ? Les 
manœuvres préparatoires pour obtenir la meilleure situation pour engager le combat Comment pouvait-on 
désemparer l’ennemi et le contraindre à se rendre ? Les effets du combat dommage (gréement, corps du navire, 
équipage) 

Conférence dans le cadre du partenariat avec l’Association des Amis du Musée national de la Marine 

- mardi 28 avril, Monsieur Michel Dorenlor, professeur honoraire de lettres, nous parlera de Victor Hugo à 
Guernesey (1855-1870 « Et s’il n’en reste qu’un je serai celui-là ! » « Victor Hugo à Guernesey, c’est avant 
tout un homme méditant seul face à l’immensité de la mer et du ciel, dans ce « look-out » qui surplombe une 
demeure aménagée à sa (dé)mesure : Hauteville House. De là va sortir la part la plus importante de son œuvre, 
avec, entres autres romans, Les Travailleurs de la mer qui s’inspire directement de la réalité locale et surtout 
Les Misérables dont le retentissement sera considérable. Son œuvre poétique, aussi, y prendra une ampleur 
visionnaire inégalée jusqu’à lors : Dieu, La Fin de Satan, la Légende des siècles, tout est dit dans les titres. 
L’épreuve de l’exil, d’abord contraint puis choisi à partir de 1859, l’a transformé et c’est ce Hugo-là qui 
imposera son empreinte définitive de conscience universelle et d’intrépide combattant politique et social. Sa 
puissance créatrice s’exprime aussi dans ses dessins et la décoration de Hauteville, 38, cet « autographe de 
trois étages » où la magnificence le dispute à la mégalomanie. Mais Guernesey, c’est aussi, envers du décor, 
la tribu Hugo qui va se disloquer : épouse et enfants vont peu à peu s » esquiver et regagner le continent. 
Adèle, la sœur de Léopoldine, va sombrer dans la quête chimérique d’un amour impossible. Heureusement, 



Juliette Drouet est là, l’amante de toujours dont la dévotion ne se dément pas malgré les incartades de son 
vert-galant. Signalons aussi, parmi ses familiers, le photographe Arsène Garnier, né et mort dans le canton de 
Brécey, personnage haut en couleur auquel on doit de nombreux portraits de l’écrivain. C’est aussi la bonne 
société guernesiaise qui n’apprécie pas ce « socialiste » qui prétend donner des leçons de charité ». Michel 
Dorenlor 

- mardi 19 mai, Madame Margueritte Onraet, Saint-Malo, interviendra sur les Détentions des prisonniers de 
guerre français en Angleterre (1793-1814) – Qui étaient ces prisonniers, où étaient-ils « logés », comment 
sortaient-ils ? , 

- mardi 16 juin Monsieur Jacky Desquennes, professeur honoraire, conférencier, auteur récent de l’ouvrage 
DUEL AU LARGE – la guerre de Sécession devant Cherbourg (19 juin 1864), Enquête et Récit- nous propose 
Un combat de la guerre de Sécession : la bataille de Cherbourg (19 juin 1864). 

Après l’été - en septembre ou octobre, Madame Françoise Laty, animatrice de l’architecture et du patrimoine 
du Coutançais Pays d’art et d’histoire, évoquera L’histoire de Coutances, longtemps capitale religieuse, 
administrative et judiciaire, Coutances conserve un véritable patrimoine urbain : cathédrale, églises et 
chapelles, hôtels particuliers… 

- en octobre (date probable mardi 20), Anne de Bretagne et le rattachement de la Bretagne à la France par 
Madame Annick Paul, vice-présidente de la SAHM, section de Granville. 

- mardi 17 novembre, Jérémie Halais, doctorant en histoire, dans le cadre de la commémoration de la Grande 
Guerre, évoquera des comportements spécifiques aux soldats du sud Manche avant et pendant le conflit : 
délinquance ; engagement volontaire ; mobilisation à Granville… (titre et thème de l’intervention seront 
précisés ultérieurement). 

- mardi 8 décembre, Suzanne Noël, doctorante au CRHQ, Université de Caen, défendra sa thèse dans les mois 
prochains ; thèse portant sur les risques et la vulnérabilité des zones humides littorales bas-normandes entre 
1500 et 1914. Le volet historique porte sur l’étude de la trajectoire de vulnérabilité des populations littorales 
et la gestion du risque de submersion de 1500 à nos jours (titre exact à préciser). 

Autre projet de conférence : Elisabeth Ridel, CNRS, CRHQ-Caen : Une présence Viking à Granville? 

Sorties (covoiturage) - mardi 12 mai, Coutances au fil des rues. Découverte de la cathédrale Notre-Dame, de 
l’église et du quartier Saint-Pierre, de la rue Quesnel-Morinière bordée d’hôtels particuliers des 17e et 18e 
siècles, ainsi que du jardin des plantes. Visite menée par un guide-conférencier agréé du Pays d’art et d’histoire 
du Coutançais. Notre guide sera Mr Patrick Le Blainvaux. Rendez-vous à 14h30 précises, Parvis de la 
cathédrale. Durée de la visite 2 heures. Participation de 4 € sera demandée. Personnes souhaitant être 
transportées : téléphoner à D. Mouchel 02 33 50 64 22. 

- jeudi 25 juin, journée à Bayeux. Covoiturage prévu. Le matin, à 10h15, visite du musée de la Tapisserie de 
la reine Mathilde dont la muséographie a été entièrement revue. Durée 1h30 comprenant entre autres un audio-
guidage de 25 minutes suivi d’un film de 15 minutes. 12h15, déjeuner dans un restaurant au cœur du Vieux 
Bayeux. A partir de 14h15 avec un guide agréé de la ville, visites de la cathédrale dédicacée le 14 juillet 1077 
en présence de Guillaume le Conquérant, Duc de Normandie, agrandie et embellie aux 13e et 15e siècles 
(possibilité d’accéder au chapitre et au trésor si le nombre des participants est inférieur à 18) et du Vieux 
Bayeux (riche patrimoine constitué de maisons à pans de bois, de manoirs à tours et d’hôtels particuliers). 
Participation aux frais, 15 € pour les visites, suivant le nombre de participants auquel s’ajoutera le coût du 
déjeuner. Compléments d’information dans le prochain bulletin: heure et lieu de rendez-vous à Bayeux, 
organisation du covoiturage, Remarque : toute la journée se déroule au cœur du Vieux Bayeux, sans utilisation 
des véhicules. D’ores et déjà, il est possible de s’inscrire à cette sortie au moyen du formulaire de la page 9. 
Date limite d’inscription le 16 juin. 



Après l’été - à Saint-Lô, à l’occasion du 180ème anniversaire de la Société d’archéologie et d’histoire du 
département de la Manche, visites commentées des deux expositions qui lui seront consacrées, l’une aux 
Archives départementales, l’autre au musée. (Des précisions seront apportées ultérieurement). 

- Visite commentée des expositions d’été des musées de Granville. 

Colloque 50e Congrès des Sociétés historiques et archéologiques de Normandie Eduquer et instruire en 
Normandie, Saint-Lô, 14-17 octobre Propositions de communication à adresser avant le 30 mars à la secrétaire 
générale de la Fédération, Melle Chantal CARPENTIER, 4 rue Conti, 76600 Le Havre. fshan@laposte.net 

Nous n’avons pas recueilli de candidatures en vue de faire partie du conseil d’administration. Le conseil actuel 
est reconduit. Les fonctions resteront à être confirmées lors du prochain conseil. 

Intervention de Monsieur LETORT conseiller municipal, délégué à la culture et au patrimoine M. Letort a 
souligné que, dans le contexte actuel, en particulier celui d’une baisse des dotations, il était nécessaire de 
réexaminer l’état du patrimoine bâti de la ville et de se séparer de certains immeubles, entre autres de Bazeilles. 
Une nouvelle affection de ces bâtiments pourrait être envisagée dans le cadre d’un partenariat public privé. 
Concernant l’avenir de Bazeilles, le meilleur garant restera l’architecte des bâtiments de France qui évaluera 
si le projet est viable ou non. Il ne peut être question d’envisager un quatrième musée à Granville. M. Letort 
attire également l’attention sur de nombreuses informations qui ont circulé, parfois inexactes ou fantaisistes. 

Présentation par M. François Marette au sujet d’une récente et surprenante découverte faite sur l’estran du 
littoral granvillais Présentation très appréciée par l’auditoire et qui mérite, espérons-le, un compte rendu dans 
un prochain bulletin. Merci à François Marette. 

Le président clôt ainsi cette assemblée générale et appelle les participants à se réunir autour du verre 

VIE DE LA SOCIÉtÉ 

Deuxième appel à cotisation 2015 Il est demandé aux adhérents de notre Société qui auraient omis de 
régulariser leur cotisation 2015 de le faire rapidement afin de ne pas interrompre la réception des fascicules 
de la Revue de la Manche. A cet effet, vous trouverez un formulaire en page 9 de ce bulletin. Compte-rendu 
de conférence Souveraineté française et « interférences » américaines dans la Manche en 1944 Conférence de 
Monsieur Yves LOIR, 3 février 2015-03-04 Les événements militaires de 1944 sont connus et commémorés. 
On sait moins comment, après l’effondrement du gouvernement de Vichy, de nouveaux pouvoirs politiques 
et une nouvelle administration se sont mis en place sous la direction du général de Gaulle. C’est l’objet des 
recherches de Monsieur Loir et le sujet de sa conférence du 3 février 2015. Lors de l’appel du 18 juin, de 
Gaulle appelle à la poursuite de la guerre en opposition au maréchal Pétain qui va demander l’armistice. 
Quelques mois plus tard, dans le Manifeste du 27 octobre, de Gaulle fixe les buts qui sont les siens : poursuite 
de la guerre contre l’Allemagne, création d’une autorité provisoire pour diriger l’effort français dans la guerre, 
remplacement le jour venu du pouvoir de Vichy par un pouvoir républicain. Pendant les premières années de 
la guerre c’est l’action militaire qui est prépondérante. A partir de 1943, la victoire de Stalingrad laisse 
présager une possible défaite allemande, c’est la préparation administrative de la Libération qui devient une 
priorité. Les plans politiques de de Gaulle Le 3 juin 1944 de Gaulle installé à Alger a créé en accord avec 
Churchill et Roosevelt le gouvernement provisoire de la République Française. On tient pour acquis que 
lorsque la France sera libérée, l’administration de Vichy tombera d’elle-même. Il est impératif qu’il n’y ait 
pas de vacance de pouvoir. Il faut que de nouvelles autorités, issues de la Résistance puissent fonctionner. Un 
comité ou siège en particulier Michel Debré va mettre en place, dans la clandestinité, des Commissaires 
régionaux de la République approuvés par le gouvernement d’Alger. C’est ainsi que va se constituer en 
Normandie un « état clandestin » composé de résistants qui se préparent dans l’ombre à exercer des activités 
le moment venu. Le plan de de Gaulle n’entre pas dans les vues du Président Roosevelt. Roosevelt s’appuie 
sur les thèses de l’amiral Mahan (1845-1914). Mahan pensait que les Etats –Unis devaient avoir un droit 
d’ingérence dans les affaires des autres pays. Selon ses termes, « une race supérieure » doit prendre la place 
d’une « race incompétente ». En ce qui concerne la France, Roosevelt prévoit pour elle un statut au rabais. En 
outre, Roosevelt ne voit en de Gaulle qu’un général ambitieux, il doute de son attachement à la démocratie. Il 



faudra donc, le moment venu, instaurer en France un gouvernement militaire uniquement américain. 
Concrètement, une école de gouvernement militaire s’ouvre dans l’état de Virginie pour former des « officiers 
» aptes à administrer la France. En 1944, ces futurs administrateurs sont transférés dans le sud de l’Angleterre 
en même temps que les troupes de débarquement. A la même période, on émet des francs américains qui 
doivent servir de monnaie aux troupes du débarquement. C’est donc une prise en main totale de 
l’administration française qui est prévue. Projet contre lequel de Gaulle s’insurge. La mise en œuvre du plan 
américain. Le 13 juin débarquent à Sainte Marie du Mont des officiers américains des « civil affairs » sous le 
commandement du colonel Frank Howley. Ce dernier a pour mission d’administrer Cherbourg quand la ville 
sera conquise. C’est chose faite le 27 juin 44. Howley pénètre dans la ville dans le sillage de l’armée, rencontre 
le maire à l’Hôtel de ville puis s’installe avec ses services dans l’ancienne « Hafen Kommandantur » 
allemande. Il commence à remplir sa mission. Des « Civil Affairs » sont mis en place, dans tous les chefs-
lieux de canton du Bessin et du Cotentin Pendant la même période les services français, sortis de la 
clandestinité sont mis en place Le 14 juin, de Gaulle accompagné de Coulet qui fut son aide de camp et a 
participé à la préparation administrative de la Libération, débarque à Courseul. Il gagne Bayeux, seule ville 
libérée à cette date, reçoit un accueil chaleureux de la population, renvoie le sous-préfet pétainiste et installe 
Coulet à sa place. Cette mission accomplie, de Gaulle regagne l’Angleterre puis Alger. L’autorité de Coulet 
s’étend sur toute la Normandie Cette prise de pouvoir bafoue les plans américains. Malgré les menaces d’une 
délégation américaine qui somme Coulet de se retirer, ce dernier reste à son poste, et s’emploie à mettre 
rapidement sur pied une administration libre. A Cherbourg le pouvoir change de mains Le 27 juin, tandis que 
Howley prend ses fonctions, Yves Gasselin chef du Comité départemental de Libération alerte Coulet qui 
annonce son arrivée pour le lendemain. Il entre en fonction le 28. Les autorités en place pendant l’occupation 
sont révoquées, de nouvelles personnalités issues de la résistance les remplacent selon le plan prévu. Le 29 
plusieurs milliers de Cherbourgeois font un accueil enthousiaste à Coulet et ovationnent le nom de de Gaulle. 
La transition civile s’est effectuée à la perfection, il en va de même de la transition militaire. Ces évènements 
contraignent Roosevelt au mois de juillet à opérer une révision radicale de sa politique vis-à-vis de de Gaulle 
et à renoncer à l’implantation d’une administration américaine en France. Le rétablissement de la souveraineté 
française en Normandie préfigure ce qui allait se passer dans le reste de la France dans les mois à venir. Annick 
PAUL Ce bref résumé ne peut tenir compte de la richesse des propos de Monsieur LOIR. Les lecteurs peuvent 
se reporter à la Revue de la Manche, fascicule 219, 1er trimestre 2013, tome 55 Souveraineté française et « 
interférences » américaines dans la Manche en 1944 Yves LOIR 

 


